
Le dîner d’Amandine 
 

(Pour ma gentille nièce, quelques hâtives rimes, certaines millionnaires) 
 

 
 

La divine Amandine, 
Là, divinement dîne… 

 
 
 

 
 

Elle dîne bizarrement, elle ! 
Bizarre, ment-elle ? Elle dit ne 

Pas aimer la cuisine, ni celle 
De France, ni celle de Chine… 

 
Mais comment pourrait-elle 
Sans être fort gourmande 

Ne dîner que de l’aile 
Du canard à la farce d’amandes, 

De vingt nids d’hirondelle 
 Et de quatre limandes ? 

 
Ainsi gentiment dîne 

La si gentille Amandine, 
Et tous en la voyant 

De dire, s’émerveillant : 
 

 
 

« Tu étonnes, Amandine : 
Tu étonnamment dînes ! » 
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